
Un éclairage sur les lectures avec le Catéchisme de l’Église catholique  

Vingt-unième dimanche ordinaire  Année C   25 août 2013 

Le thème : D’abord le peuple juif, puis toutes les nations  Par Rémi Bourdon 

 

Le commentaire : à partir de Is 66, 18-21; He 12, 5-7.11-13; Lc 13, 22-30. 

 

Quand Dieu réalise son plan de salut pour l’humanité, Il commence par appeler un 

homme, Abraham, un païen qui croit en plusieurs dieux. Il lui demande de le choisir 

comme unique Dieu. D’Abraham sortira le peuple d’Israël dont la vocation sera de 

proclamer le Dieu Unique, le seul Seigneur de toutes les nations. «J’enverrai des rescapés 

de mon peuple vers les nations les plus éloignées … qui n’ont pas entendu parler de 

moi.» C’est par les juifs dispersés dans le monde que s’est répandue la première annonce 

de la foi au Dieu Vrai.  

 

Mais c’est en Jésus que Dieu Père a voulu se révéler pleinement comme un Dieu de 

grâce, à la miséricorde infinie. On connaît le sort que lui ont réservé les autorités 

religieuses : « Il est venu chez lui, et les siens ne l’ont pas accueilli.» (Jean 1,11) Et c’est 

ainsi que les derniers, c’est-à-dire les païens, sont devenus les premiers à recevoir la 

plénitude de la révélation sur Dieu.  

 

Pas facile de croire en un Dieu fait homme, et de plus condamné et crucifié. Voilà «la 

porte étroite» pour entrer dans le mystère d’un Dieu qui sauve en passant par la 

souffrance. Pas étonnant que les premiers chrétiens aient subi de mauvais traitements en 

témoignant du Christ crucifié . Ils ont donné  un sens à leurs épreuves en y voyant une 

occasion de grandir offerte par Dieu comme un père aimant fait grandir son fils en le 

corrigeant. «Quand le Seigneur aime quelqu’un, il lui donne de bonnes leçons.»  

 

Les articles du CEC en lien avec les lectures 

516 Toute la vie du Christ est Révélation du Père : ses paroles et ses actes, ses silences et 

ses souffrances, sa manière d’être et de parler. Jésus peut dire : " Qui me voit, voit le Père 

" (Jn 14, 9), et le Père : " Celui-ci est mon Fils bien-aimé ; écoutez-le " (Lc 9, 35). Notre 

Seigneur s’étant fait homme pour accomplir la volonté du Père (cf. He 10, 5-7), les 

moindres traits de ses mystères nous manifestent " l’amour de Dieu pour nous " (1 Jn 4, 

9). 

Voir aussi les articles 140,  204 et 839 et : http://www.vatican.va/archive/FRA0013/_INDEX.HTM 

La question 

Pourquoi devant certaines personnes, nous n’osons pas dire que nous sommes croyants? 

http://www.vatican.va/archive/FRA0013/_INDEX.HTM

